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 Nantes le 3 décembre 2011 
 
 
 
Je vous remercie de participer à cette première AG bisanuelle 2009-2011. 
 
Lors de l’AG de novembre 2009, nous avons changé notre statut pour donner aux élus du 
Conseil d’Administration un mandat de 2 ans, estimé nécessaire pour entreprendre des actions 
à court termes et à moyen terme. 
 
Déjà, aujourd’hui, nos mandats arrivent à leurs termes et il est temps de vous présenter notre 
bilan. 
 
C’est un exercice difficile que de présenter un bilan de deux années en quelques minutes.  
 
Le fil conducteur de notre travail a été, bien évidemment, la réforme des collectivités 
territoriales. En 2010 nous avons édité 60 000 « quatre pages couleur » pour proposer à nos 
concitoyens et à beaucoup de nos parlementaires un projet de réforme du Nord-Ouest de la 
France. 
Nous avons bataillé pour que cette réforme soit amendée afin qu’un département puisse 
quitter une région pour en recouvrer une de son choix… 
 
Pour nous donner de la voix et pour être entendu par les acteurs portant ou non la réforme des 
collectivités territoriales, nous avons organisé une fresque humaine à Nantes…Tout un 
symbole.  
Malgré les conditions météorologiques déplorables vous êtes venus des « quatre coins » de la 
Bretagne mais aussi de Paris et d’ailleurs manifester votre attachement à cette Bretagne que 
nous aimons partager. La « diaspora bretonne » était, elle aussi, mobilisée. 
La veille de la Fresque, FR3 national a trouvé matière à traiter le sujet en direct 
 
Dans le même but, et afin de rappeler que la réforme des collectivités territoriales était une 
opportunité historique de réunifier la Bretagne, les Comités Locaux se sont démenés pour que 
leurs actions, très bien préparées, trouvent les meilleurs débouchés médiatiques possibles :  
 

• Vœux de nouvelle année de Bretagne Réunie au Maire de Nantes, 
• Achat du 267ème Km de la Redadeg,  
• Inauguration de la statue du Général De Gaulle à Nantes,  
• 4éme forum des Droits de l’Homme,  
• Tro- Breizh,  
• Miss Bretagne,  
• Manifestation anti Ligériose à Saint Nazaire,  
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• Courriers adressés aux 221 Maires de Loire-Atlantique,  
• Courriers adressés aux 4878 Conseillers municipaux du 44. ..bref, un travail 

titanesque. . 
  
Nos rencontres avec les Députés DE RUGY et BENOIT, dont ce dernier a su mobiliser 4 
autres députés, BOUVARD, LE FUR, LORGEOUX et MENARD ont permis de faire entrer, 
à deux reprises, la réunification dans l’hémicycle de l’assemblée nationale. 
Certes, la loi votée en décembre 2010 ne nous permet pas de mettre fin à la partition de la 
Bretagne pourtant nécessaire pour que notre région trouve une nouvelle dynamique culturelle 
et économique, créatrice de richesse et par conséquent d’évolution sociale. 
 
 
Avons-nous eu raison d’y croire ? 
 
OUI ! Je le crois 
 
Elle nous a permis : 

- de mieux travailler notre argumentaire économique et social,  
- de nous rapprocher des responsables politiques ouverts au progrès 
- de fédérer nos Comités Locaux et leurs adhérents 
- de mieux appréhender l’espace européen 

et enfin, de donner un écho médiatique national à la réunification  
 
Oui ! Nous avons eu raison d’y croire ! 
 
Cette année nous avons su préserver nos envies d’entreprendre et avons donc organisé la 
journée  « Bretagne en résistances ». 
 
Pour préparer cet évènement le groupe de travail s’est réuni plusieurs fois par semaine durant 
les 11mois qui ont précédé le jour J. 
En effet, nous avons dû faire face à toute l’organisation car comme vous le savez 
l’environnement associatif et revendicatif breton a brutalement changé avec l’intégration du 
CCB au sein de la région administrative Bretagne. Pour mémoire en 2008 le CCB et l’ACB 
avaient fait appel à un salarié pour gérer l’organisation de la manifestation. 
 
Cette journée « Bretagne en résistances » est donc le fruit du travail d’une équipe déterminée 
qui aime les défis et les risques, gages de réussite.  
 
Le nombre de participants à cette journée ? 
8000 ? C’est notre estimation. 
 
Difficile de connaître le chiffre exact de participants, mais il n’est pas inférieur aux 
manifestations antérieures de celle de sept 2008, bien au contraire. 
 
On ne peut pas comparer 2008 et 2011. Il me semble que ce serait une grave erreur 
d’appréciation. En 2008 le projet de loi sur l’imposition des pratiques amateurs fut très 
mobilisateur. 
 
Le film réalisé nous montre bien que, trois populations se sont côtoyées en cette journée de 
« résistances ».  

2 ont défilé :  
- une plus militante et engagée depuis plusieurs années  
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- une autre plus jeune et plus spontanée, cependant  moins enclin à s’engager 
durablement dans les structures associatives. Nous devons en tenir compte 
dans l’avenir. 
 

La troisième a préféré attendre la nuit  pour venir nous rejoindre au concert.  
 

Etait-elle motivée par la réunification ? 
 
Je ne puis l’assurer. Mais Nantes est comme toutes les grandes villes européennes : 
cosmopolite. Elle a ses banlieues, que certains s’emploient à « déculturer ». 
 
Le fait qu’à tout moment un référendum sur la réunification puisse voir le jour, nous a motivé  
pour organiser ce concert. Il nous fallait montrer que la réunification est porteuse, entre autres, 
de cohésion sociale.    
Le concert, sous la forme que vous connaissez, correspondait, nous semble t-il, à cette réalité 
et à ces exigences. 
 
Toutefois, le bilan de cette journée ne peut pas être évalué uniquement sur son nombre de 
participants. 
 
Je vous propose d’analyser le 18 juin sous ses trois actes : 
 
 - 1 « l’avant » 18 juin 
 
- Ce sont 17 interviews qui ont débouché sur des dizaines d’articles de presse :   
Dans : Presse Océan, Ouest France, Le Télégramme, Bretons,  La Croix, 20 Minutes...  
Sur les radios : JET FM, Zénith, HIT OUEST, France Bleu Loire Océan, RTL2 Nantes, 
SUN, NRJ Nantes, Alouette FM, Kerniews, radio Occitane, Radio BRO Paris et Alternantes 
FM 
Et dans un média Internet : Média-web de Pornichet 
 
« L’avant » nous a permis :  

• de distribuer 50 000 messages sous forme de tracts et 3 000 messages visuels sous 
forme d’affiches 

 
• d’envoyer à des centaines de journalistes un dossier de presse pour lequel nous 

n’avons pas à rougir…etc. 
 

• d’inviter symboliquement par un message, traduit en anglais, tous les députés 
européens à participer au 18 juin.  
 

• de créer un site Internet vivant et représentatif des acteurs Bretons en action. 
 

• d’informer les fédérations des syndicats de Loire-Atlantique et de B4. 
 
En retour, de très nombreux soutiens d’associations culturelles et de personnalités politiques, 
artistiques et culturels nous sont parvenus. Des partis politiques nous ont soutenus. 
Je vous invite à consulter la liste sur le site Internet « Bretagne en résistances ». 
 
2 - Le jour J : Bretagne en résistances   
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Le CA a choisi un parcours symbolique. Départ des chantiers navals, passage devant le Palais 
de Justice, la radio d’Etat Radio France Bleu Loire-Océan, Ouest-France, la télévision d’Etat 
FR3 puis l’Hôtel de région des PDL,  oh combien  symbole de la technocratie et du 
jacobinisme français. 
Bretagne Réunie ne pouvait plus continuer à dénoncer la politique d’assimilation forcée de la 
région administrative des PDL et en même temps s’adresser uniquement au Préfet de Loire-
Atlantique. 
A ce que je sache les propagandes émanant des PDL et de certaines collectivités locales telles 
que Nantes et St Nazaire, ne sont pas commanditées par Paris même si celle-ci approuve !    
 

3- « L’après » 18 juin 
 
La Bretagne en résistances a accroché les journaux télévisés de 13 h et de 20 h de TF1…Quel 
qu’en soit le montant financier de notre investissement, si vous me le permettez, ce n’est pas 
cher la minute de com. 
 
Le magazine « Marianne » dans son édition du 18 juin consacrée à Nantes titrait l’un de ses 
articles : « Au pays d’Anne de Bretagne, les Bretons ne sont pas rois ».  
Je vous laisse le soin de faire l’inventaire des articles parus dans la presse…la liste est 
longue ! Bon courage ! 
  
Si les médias de l’Etat, Radio bleu Loire-Océan et FR3 n’ont pas daigné répondre au courrier 
que nous leur avons remis, Monsieur EVIN Rédacteur en Chef de Ouest-France n’a mis que 
72 heures pour me contacter sur mon portable personnel et inviter Bretagne Réunie à venir à 
Rennes, exposer ses attentes vis-à-vis de son quotidien.  
L’entretien fut très cordial, les échanges sereins, argumentés, factuels et directs. 
Si aucune promesse n’en est ressortie, il faut noter que Monsieur EVIN nous a proposé de 
nous revoir en mars 2012.   
  
En parallèle de l’organisation de « Bretagne en résistances » les Comités Locaux  et le 
Conseil d’Administration se sont rassemblés devant le palais de justice de Rennes suite à 
l’affaire DILLANGE, et ont : 
 

• organisé un Fest-Noz,  
• analysé les médias pour mieux les approcher, 
• motivé, le CG 44, la région administrative Bretagne et la commune de Pornic pour que 

l’Association des Ports de Plaisance de Bretagne intègre les ports de Loire-Atlantique, 
• saisis à plusieurs reprises l’UNESCO pour protéger l’espace « Val de Loire », 
• tracté lors de la sortie du géant à Nantes et dans bien d’autres occasions, 
• interpellé indirectement les journalistes du Tour de France cyclistes, 
• soutenu les vignerons nantais qui doivent faire face à l’appellation Val de Loire, 
• interpellé l’adjoint à la culture de Nantes au sujet de l’exposition  « Nantais venus 

d’ailleurs », 
• interpellé l’actuel Président du CG 44 pour son exposition « Rendez-vous aux 

archives », 
• interpellé le rédacteur en chef du magazine Nantes-Passion pour son article sur les 

« on dits », 
•  …et j’en oublie certainement, veuillez, chers amis, m’en excuser. 

 
Comme vous le savez Bretagne Réunie, à sa demande, a été intégrée sur la Plateforme de 
l’Agence des Droits Fondamentaux de l’Union Européenne dès 2010. 
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La Présidente et le Directeur de la FRA rencontrés à Paris en janvier de cette année, nous ont 
confirmé que leur institution n’avait pas les outils nécessaires pour faire appliquer les Droits 
Fondamentaux aux seins des états européens. 
Vous pouvez retrouver ce constat dans son rapport 2008-2010 sorti le mois dernier. 
 
Devons-nous donc maintenir notre présence sur cette plateforme ? 
 
Je le pense. 
 
Cette présence acceptée par la FRA est un soutien informel et une façon, nous le supposons, 
de signifier à l’Etat français ses lacunes envers les valeurs que défend la FRA et que promeut 
l’Union européenne.  
Le fait que, de plus en plus de prérogatives appartenant aux états soient reprises par l’Europe, 
il nous parait évident que nous devons faire valoir nos droits de citoyen européens auprès de 
nos institutions européennes. 
 
Malgré vos efforts répétés et déterminés, vos actions d’informations, votre réactivité à 
l’actualité, la réunification reste toujours un projet d’avenir. 
A défaut d’avoir obtenu la réunification, nous avons maintenu la flamme allumée et, croyez- 
moi en Loire-Atlantique rien n’est gagné d’avance! 
 
L’absence de relais politiques crédibles au sein des 2 principaux partis politiques, l’absence 
de calendrier et d’un processus permettant la réunification poussent certain d’entres nous au 
pessimisme. 
 
Pour autant, doit-on remettre en cause l’existence même de Bretagne Réunie en proposant de 
nouveaux découpages technocratiques tels que : Grand-Ouest, Pays de Loire-Bretagne, 
Bretagne- Armorique.    
Au-delà des débouchés économiques qu’apporterait la réunification, ne cherchons-nous pas la 
pérennisation du territoire breton et de sa culture, notre culture. 
 
Entres autres, les partisans de ces découpages, s’appuient sur d’anciens sondages et ne 
tiennent pas compte du dernier sondage gouvernemental de mars 2009 ou,  faut-il le rappeler, 
67% de la population de B4 et de Loire-Atlantique est favorable à la réunification. 
 
L’un des noms avancés serait « Bretagne Armorique ».  
Quel manque de considération pour nos voisins vendéens ! Pensez-vous qu’ils renieront « leur 
Vendée » au profit de l’Armorique ! Allons-nous imposer la Bretagne aux vendéens et 
pratiquer une politique d’assimilation forcée à leur égard ?    
 
Soyons pragmatiques, et que l’on nous dise quel sera le nombre de « conseillers bretons » non 
jacobins qui siègeront dans ces nouvelles institutions proposées.  
Qui votera le budget alloué à la culture bretonne ? Nos amis Vendéens ? Nos amis Angevins ? 
Où ce tiendra l’hôtel de ces régions ? Dans le triangle Nantes, Angers, Rennes ? 
Que deviendront nos pays de l’extrême ouest ? 
Qui subventionnera les écoles enseignant les langues minoritaires bretonnes ?  
Nos amis Vendéens ? Nos amis Angevins ? Sarthois ?  
Que deviendra l’association « Produit en Bretagne » puisque le mot Bretagne ne sera plus 
employé ou qu’à l’occasion ? Voulons-nous revivre la période d’après la révolution dans 
laquelle la Bretagne avait disparu et revivre une nouvelle aire folklorique ? 
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Prendre ce risque, dans l’hypothèse de retrouver dans un prochain siècle, notre unité, n’est-ce 
pas un acte suicidaire ? 
  
Aujourd’hui nous avons gagné une manche. Nos détracteurs n’ont plus que le mépris à notre 
égare. Ils nous caricaturent à l’aide de photos fascistes et nous classent parmi les extrémistes, 
les communautaristes ce qui est une insulte à leur yeux. 
 
Il ne leur reste plus que quelques vieux fusils médiatiques, les leurs : leurs expositions et leurs 
magazines. A les lire un Bas-breton serait un étranger à Nantes, le château de nos Ducs serait 
un château du Val de Loire, les Pays de la Loire eut existé en 1920... 
Les Pays de la Loire ne peuvent pas fédérer durablement des populations par des méthodes 
antérieures au 9 novembre 2009. 
 

• Recentrons-nous sur l’essentiel, sur notre mission, notre statut, sur ce qui nous fédère. 
• Analysons nos points faibles et améliorons-les. 
• Apprenons à mieux « vendre » la réunification en écoutant le Conseil Consultatif de 

Bretagne Réunie qui va se réunir dans la 2ème quinzaine de janvier. 
• Développons nos actions de communication en utilisant les outils d’aujourd’hui : 

Facebook et les réseaux sociaux...etc.   
 

• Encourageons les initiatives extra Bretagne Réunie comme nous l’avons fait avec « la 
Vallée des Saints ». 

 
• Rebondissons sur des projets offert « clé en mains » comme le « Prix International de 

Poésie » proposé par l’un de nos adhérents ou comme le courrier adressé à l’INSEE 
sous l’impulsion de Pierre-Yves LERHUN et du Président du CG44, Patrick 
MARESCHAL. Vous pouvez constater que les cartes IGN de Bretagne 2012 
présentent la Bretagne dans son intégralité. 

 
• Poursuivons la création de nouveaux Comités locaux à l’image de celui du pays 

d’Herbauge. 
• Amplifions notre présence dans les manifestations culturelles en implantant des 

stands.  
 
Puisque nous constatons que notre situation est due au jacobinisme,  
 

• exportons nos savoir faire vers le Comité Local parisien pour qu’il amplifie sa 
présence et gagne en visibilité. 

Je vous rappelle au passage que le CL parisien a tenu 2 stands dans les mairies du 14 et 
15èmes arrondissements de Paris.  

• Installons un véritable poste d’avant-garde là où les rencontres sont plus aisées, là où 
les personnalités économiques et politiques sont actives, là où les choses se jouent… 
Imposons-nous à Paris ! 

  
• Poursuivons nos démarches auprès des structures mondiales et européennes comme 

nous l’avons fait : 
- avec L’UNESCO concernant l’intégration du château des Ducs de Bretagne et du 

vignoble nantais dans le Val de Loire 
- avec le Président de l'intergroupe pour les minorités nationales, Madame Kinga Gál  
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• Réitérons notre présence au forum des peuples minoritaires et poursuivons nos 
échanges avec la Commission Européenne puisque Madame Viviane REDING Vice-
présidente de la Commission Européenne a reconnu cette année l’existence d’une 
Minorité Bretonne de France à la suite de la plainte que nous avons déposée contre l’Etat 
en partenariat avec d’autres associations auprès de ladite Commission.  

  
 
Le fait que le groupe Europe Ecologie-Les Verts ait intégré, sans complexe la réunification de 
la Bretagne dans leur programme présidentiel de 2012, confirme clairement que notre projet 
Breton a du sens et reste d’actualité pour les années à venir. 
Après les présidentielles nous avons les législatives et en ligne de mire 2014 et sa réforme des 
collectivités territoriales si celle-ci est poursuivie. 
 
Si l’on ajoute à ces échéances, l’analyse du Chef de gouvernement, qui n’exclut pas une 
faillite française n’y a-t-il pas là un cocktail créateur de nouvelles opportunités à saisir et de 
nouveaux chemins à emprunter pour moderniser la France et gagner la réunification de la 
Bretagne ?    
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